
 

 

Rapport du 
 

comité pour la pomme de terre 

 
présenté à la 89e Assemblée générale annuelle du  

conseil canadien de l'horticulture 

Hôtel Westin Ottawa, Ottawa (Ontario) 
Le 11 mars 2011 

 
 
Président et membres du  
Conseil canadien de l'horticulture 

 
Comme toujours, la dernière année a été chargée pour le Comité pour la pomme de terre. Nous 
avons été particulièrement occupés, car nous n'avions pas de personnel attitré à notre secteur 
pendant la majeure partie de l'année. Je vous assure qu'il n'y avait personne de plus heureux 
que moi lorsque nous avons engagé Mark Drouin au poste de vice-président du Comité pour la 
pomme de terre. Avant d'occuper ce poste, Mark travaillait pour AAC. Au cours de la dernière 
année, il a travaillé en étroitement collaboration avec le Comité directeur pour la pomme de 
terre, ce qui lui a permis d'acquérir de bonnes connaissances des enjeux de notre industrie. 
Mark est également directeur général des Producteurs unis de pommes de terre du Canada. 
Une entente a été conclue pour former un comité de direction mixte composé de six membres 
(entre le CDPT et les PUPTC). Ce comité aura la tâche d'assurer la bonne communication entre 
les deux groupes et de réviser les plans de travail présentés par Mark pour s'assurer que les 
priorités sont établies et respectées. J'ai entière confiance en Mark. 
 
Devrait-on changer de nom? 
Depuis que je fais partie du comité, il a toujours porté le nom de Comité pour la pomme de terre 
ou de Comité directeur pour la pomme de terre. Le Comité pour la pomme de terre se réunit 
une fois par an à l'occasion de l'Assemblée générale annuelle du CCH et présente le travail qui 
a été effectué pendant l'année par le Comité directeur pour la pomme de terre. Il y a des 
moments où les personnes avec qui nous faisons affaire, que ce soit au gouvernement ou dans 
l'industrie, ne comprennent pas que nous sommes la voix de l'industrie canadienne de la 
pomme de terre. Je crois que nous devrions changer le nom pour refléter cette responsabilité 
du Comité et du Comité directeur. Voici deux suggestions : Comité national pour la pomme de 
terre ou Comité canadien pour la pomme de terre. Le CDPT en discutera lors de la rencontre 
précédant l'Assemblée générale annuelle du CCH et j'espère pouvoir fournir une 
recommandation du CDPT sur le sujet au Comité pour la pomme de terre.  
 
Viabilité de l'approche de lutte intégrée pour la pomme de terre  
Le sondage sur la viabilité de l'approche de lutte intégrée contre les phytoravageurs des 
pommes de terre est terminé et nous attendons la version définitive en format électronique pour 
permettre aux cultivateurs de remplir ce sondage en ligne. Ce fut une belle expérience de faire 
partie du groupe qui a créé le sondage. Il était formé de représentants de McDonald's, McCain 
Foods, Simplot, Lamb Weston, du National Potato Council et du Comité directeur pour la 
pomme de terre. J'ai non seulement compris que les cultivateurs ne veulent pas plus de 
paperasse, mais j'ai aussi réalisé que le changement est inévitable et qu'il vaut mieux faire 
partie du changement que de se le faire imposer.     



 

 

 
Biosécurité 
Plus tôt cette année, l'ACIA s'est adressé à l'industrie pour obtenir l'autorisation de former un 
groupe de travail mixte pour créer une norme de biosécurité pour les pommes de terre. Le nom 
officiel de ce groupe est le Groupe consultatif sur la biosécurité dans l’industrie de la pomme de 
terre (GCBIPT). Le comité est présidé par Alain Boucher et moi-même. Jarvis Mawhinnet, 
ancien employé de l'ACIA, a été engagé comme conseiller (il est celui qui fait le travail) pour 
aider le groupe au niveau de l'élaboration de la norme. Le groupe a conçu un sondage qui nous 
permettra d'avoir une idée des pratiques actuelles de l'industrie. Sa traduction est terminée et 
nous espérons que le sondage sera complété partout au pays d'ici quelques mois. Un 
échantillon aléatoire de l'industrie sera sélectionné en fonction du nombre total de fermes de 
production de pommes de terre dans la province. Un statisticien nous a aidés à déterminer le 
nombre de fermes dans chaque province. Du financement sera fourni pour permettre d'attribuer 
des contrats dans chaque province afin de s'assurer que le sondage est bel et bien effectué. Le 
GCBIPT espère que la norme de biosécurité sera instaurée d'ici le mois de mars 2012. 
 
Stratégie de phytoprotection 

Le groupe de travail sur le NKPT a changé de direction et commencera à travailler sur une 
stratégie de phytoprotection. AAC et l'ACIA ont indiqué être prêts à utiliser des pommes de terre 
comme référence pour l'établissement d'une stratégie de phytoprotection pour toutes les 
cultures en plein champ. Il s'agit d'un projet d'envergure. Nous espérons donc que le 
gouvernement contribuera au financement pour permettre au groupe de travail d'engager un 
chef de projet pour l'aider. Une demande de financement par le biais du programme Agri-
flexibilité est actuellement à l'étude. Le travail qui a été effectué sur la salubrité des aliments, la 
viabilité de l'approche de lutte intégrée, la biosécurité et les Plans environnementaux en 
agriculture sera un avantage et réduira la charge de travail lors de la création de la Stratégie de 
phytoprotection.  
 
Les nématodes à kystes de la pomme de terre (NKPT) dans les fermes albertaines 
À l'automne 2007, l'ACIA déclarait que deux fermes en l'Alberta étaient soupçonnées d'être aux 
prises avec des NKPT. Aujourd'hui, plus de trois ans plus tard, nous attendons toujours que ces 
fermes soient déclarées sans NKPT. L'ACIA effectue un grand nombre d'analyses afin de se 
conformer à l'entente sur les NKPT entre le Canada et les États-Unis. Les analyses de la 
culture de 2010 sont maintenant terminées et nous pouvons, encore une fois, affirmer qu'aucun 
échantillon positif ou suspect n'a été trouvé.     
 
Nous attendons aussi que le gouvernement se manifeste pour régler la perte de rendement 
subie les deux fermes touchées par les NKPT. Bien que nous soyons fiers d'un gouvernement 
qui réagit rapidement face à des problèmes comme celui des NKPT et que nous réalisions que 
cela protège notre industrie, nous devons pousser ce même gouvernement à réagir tout aussi 
rapidement pour résoudre des problèmes qui ne peuvent pas être justifiés. Le fait d'être 
soupçonnées de NKPT a causé un tort irréparable aux activités de ces fermes, je ne comprends 
pas pourquoi notre gouvernement accepterait la responsabilité de couvrir les coûts du 
rétablissement de la viabilité financière au niveau où ils étaient avant que les fermes aient été; 
soupçonnées.  
 
Groupe de travail sur le CDPT 
Assurance de la qualité 

Le guide sur l'assurance de la qualité a été finalisé et est maintenant disponible. La tâche 
principale de ce groupe de travail est donc accomplie. Je crois qu'il est important pour le groupe 



 

 

de poursuivre son travail, car le guide devrait être révisé après une année d'utilisation afin de 
savoir s'il y a des choses à changer. Gary Linkletter préside ce groupe de travail.   
  
Recherche 

Tracy Sinners-Carnelley préside le groupe de travail sur la recherche. Le groupe a beaucoup 
travaillé pour établir des priorités de recherche qui étaient comprises dans la demande de 
grappe agro-scientifique pour l'horticulture. Le groupe comprenait des membres de la recherche 
d'AAC pour s'assurer que les priorités correspondaient. Malheureusement, lorsque le 
gouvernement a révisé la demande, il a décidé de n'attribuer des fonds du crédit 10 qu'aux 
projets dirigés par des chercheurs ne faisant pas parties d'AAC. Le résultat? Aucun chercheur 
d'AAC ne peut participer au travail que nous espérions effectué. Nous avons tenté de 
convaincre le gouvernement de revoir sa décision, sans succès.   
  
Développement des exportations 

Mary Kay Sonier préside le groupe de travail sur le développement du marché d'exportation. 
Jusqu'ici, des membres de l'Île-du-Prince-Édouard et du Nouveau-Brunswick font partie de ce 
groupe, car ces provinces ont fourni des fonds correspondant à ceux versés par le 
gouvernement fédéral dans le cadre du programme Agri-marketing. Le groupe a rétabli 
l'Agence canadienne d'exportation de pommes de terre de semence et il continue de trouver de 
nouveaux débouchés sur le marché étranger.   
 
Flétrissure bactérienne 
Tracy Shinners-Carnelley continue de présider le groupe de travail sur la flétrissure bactérienne. 
La prochaine étape pour ce groupe est de créer un guide des bons protocoles de gestion des 
flétrissures bactériennes. Pour cela, le groupe aura besoin d'une aide financière. Nous sommes 
donc à la recherche d'un partenaire pour ce projet.   
 
Mildiou 

Ce groupe de travail, fondé en 2010, est présidé par Khalil Mughrabi. Le comité a été très actif, 
mais il aura besoin de financement pour continuer à identifier les traces de mildiou. Comme 
nous savons que le mildiou peut se transformer, le groupe pense qu'il est extrêmement 
important de continuer à l'identifier afin de savoir quand les transformations ont lieu. Toutes 
nouvelles transformations devront être vérifiées afin de savoir si elles sont résistantes aux 
pesticides qui sont actuellement utilisés.   
 
Stuart Cairns Committee 
Le Stuart Cairns Commitee continue de subventionner la recherche avec pour objectif de fournir 
des pommes de terres de grande qualité produites au Canada aux usines de croustilles 
canadiennes, et ce, douze mois par année. Ce comité se rencontre à la fin de février pour 
examiner les rapports de l'année dernière et chercher du financement pour l'année en cours. Ce 
comité est formé, à parts égales, de membres du Comité pour la pomme de terre et de 
l'Association canadienne des fabricants des grignotines.    
 
 
Le tout respectueusement soumis au président et aux membres du Conseil canadien de 
l’horticulture par la présidente du Comité de la serriculture, 

 
Keith G. Kuhl 
Le 11 mars 2011 


